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La participation à la gestion 
de Pentrenrise de l'entreprise 
Union I n t e r n a t i o n a l e des E tudes Sociales 
d e Mal ines 

Le problème de la participation des ouvriers à la gestion 
de l'entreprise préoccupe très vivement les hommes de pen
sée et d'action.1 On se demande jusqu'où l'on peut et jus
qu'où l'on doit aller dans la voie de cette participation. C'est 
à cette question que l'Union Internationale des Etudes So
ciales de Malines, formée des représentants des plus grandes 
personnalités catholiques de tous les pays, a voulu répondre 
dans ce texte lors de sa réunion tenue en 1953 et présidé par 
S. E. le Cardinal Van Roey. 

Actuellement, on se demande jusqu'où l'on peut et jusqu'où l'on 
peut aller dans la voie de la participation à la gestion de l'entreprise. 
Cette question est double. Elle se pose aux moralistes: jusqu'où la mo
rale sociale chrétienne permet-elle d'aller en cette matière? Elle se pose 
aussi aux responsables des entreprises: jusqu'où, dans les limites tracées 
par la morale, la sagesse pratique permet-elle ou conseille-t-elle d'aller 
au moment présent ? 

A) LES DONNEES MORALES 

De l'ensemble des innombrables études consacrées à ce problème 
et des discussions qu'il a soulevées se dégage une impression de con
fusion. Il arrive même que certains termes employés en telle langue 
ne trouvent pas d'équivalents exacts dans une autre langue. A cela 
s'ajoute le danger d'isoler telle ou telle parole du Souverain Pontife, 
alors qu'il convient de replacer chaque propos dans le cadre d'ensem
ble des enseignements pontificaux en ce domaine, ainsi que dans la ligne 
de leur progression historique, et par ailleurs de tenir compte des cir
constances particulières dans lesquelles chaque intervention s'est pro
duite. 

(1) Relations Industrielle a déjà pubUé des articles sur le même sujet: «La doc
trine sociale de l'église et la gestion économique des entreprises », par Gérard 
Dion, (Vol. 6, No. 4, septembre 1951), pp. 98-109. — Lettre de Mgr Montini 
No. 1, décembre 1952) pp. 75-80. 
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